es Promenades

Oh Je Voudrais Tant Que Tu Sois La
Cette Promenade Etait La Notre
C’était Ta Préférée Je Crois
Des Hauts D’Chalo Et Vers Plessis

Et Chaque Fois Mes Promenades
Te Rappellent A Mes Souvenirs
Jour Aprés Jour Le Désespoir
N’En Finit Pas De Revenir

Avec D’ Autres Bien Stur Je M’ Abandonne
Mais Leur Aboiement Est Différent
Et Peu A Peu Je Me Souviens
A Cela Il N’Est Rien A Faire

Car Chaque Fois Mes Promenades
Te Rappellent A Mes Souvenirs
Jour Aprés Jour Le Désespoir
N’En Finit Pas De Revenir

Peut-On Jamais Savoir Quand Tout Fini
Et Quand Commence L’Indifférence
Passe L’ Automne Et Vient L’Hiver
Et Que Cette Rengaine Je Fredonne

Cette Chanson « Nos Promenades »
Je La Fredonne Dans Ma Téte
Et Ce Jour-la Mes Pensées Tristes
En Auront Fini De Venir

Et Ce Jour-la Mes Pensées Tristes
En Auront Fini De Venir...



